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Le developpement de la Croix-Rouge de la Jeunesse, qui est a l'heure actuelle le plus grand mouvement
de feunes dans le monde, prouve qu'un grand nombre d'activites de la Croix-Rouge sont susceptibles d'inte

resser la jeunesse et d'etre menees ä bien par eile si elles sont adaptees de fagon judicieuse.

Secours aux affames en Chine

L'experience de la famine de 1920/1921, ainsi que les recherches
et les efforts des annees suivanles ont eu pour consequence de donner
une orientation nouvelle aux methodes de secours et de determiner les
plus propices. II a ete reconnu qu'il y avait quatre principales:

1° Les secours gratuits c'est-a-dire les dons en especes ou, plus
communement, en nature, sous forme de distribution de grains ou
d'autres objets de consommation.

2° L'assistance immediate par le travail, ou l'emploi des individus
encore valides dans des travaux divers, moyennant un salaire paye
sous forme de grains en cjuantite süffisante pour assurer leur subsis-
tance et celle de leur famille.

3° L'assistance par le travail commc mögen prevenlif, ou l'emploi
de la population menacee dans des travaux de protection. Elle est
pratiquee. lorsque la famine ne menace pas immediatement ou est
limilee et qu'elle permet de prendre en consideration les besoins de

l'avenir, aussi bien que ceux du present.
4° L'assistance au mögen de venles de grains ou d'autres denrees

aux prix coütant, et meine ä un prix inferieur. Elle s'applique aux
endroits oü il est impossible de se nourrir, bien que la population ne
soit pas completement depourvue de ressources.

Lorsque les gens meurenl litteralement de faim, le premier soin
est de leur procurer de la nourriture. Tout le monde reconnait cette
necessite. Mais l'experience a demontre qu'en prolongeant indefini-
menl des secours gratuits, on ne fait qu'appauvrir une population.
C'est done lä un procede defectueux. En outre, si Ton se contente de

nourrir des individus juste assez pour les sauver de la mort, ils sor-
tiront de la crise aneantis aussi bien physiquement que moralement
et seront incapable de se remettre au travail. Ce sont ces considerations
qui amenerent la Croix-Rouge americaine et les Comiles mixtes ä

cesser l'assistance gratuite en-1920/1921, des que les circonstances le

permirent, et ä se tourner du cöte des travaux d'irrigation et autres
entreprises similaires. Et la population ne s'en montra pas mecontente.
On ne rencontra jamais la moindre dlfficulte ä recruter la main-
d'oeuvre necessaire parmi les victimes de la famine. Au contraire, le

plus malaise fut de faire un choix au milieu de l'affluence des
volontaires.

La Commission internationale a done poursuivi sa politique
d'assistance par le travail, en limitanl le plus possible les secours
gratuits. Le bien-fonde de cette politique ressort d'abord de l'exis-
tence, au sein de la Commission, d'un service d'entreprises tjui, par
son organisation et sa preparation speciales, est capable de diriger les
travaux executes ä titre d'assistance et en second lieu du developpement

des autres organisations de secours, la plupart chinoises, qui
s'occupent exclusivement de secours gratuits. C'est pourquoi la
Commission, ayant des fonds Iimites, a pense que la meilleure maniere
de les utiliser etait de concentrcr ses efforts sur la täche qu'elle etait
seule capable de remplir. La tendance a done ete d'abandonner ä
d'autres initiatives l'assistance .gratuite, et de se specialise! dans
l'assistance par le travail.

II est bien evident que la seule facon de resoudre le probleme de
la famine, c'etait de la combatlre par des travaux preventifs, qui tout
au inoins pouvaient faciliter les secours au moment critique. Chacun
d'eux, ä mesure qu'il etait execute, diminuait la menace, d'une
nouvelle famine, et augmentail en meme temps les ressources de la
region touchee. L'eau des canaux d'irrigation pouvait se vendre. Des
droits de peage etaient percus sur les routes refaites. Les puits assu-
raient aux fermiers une

_
lus grancle prosperity. Les digues permet-

taient de mettre en culture de nouveaux terrains. Aussi commenca-
t-on ä se demander pourquoi l'accroissement des ressources obtenues
ainsi ne servirait pas, en lartie du moins, ä rembourser les frais de
ces travaux, ce qui donnerait la possibility d'en executer de semblables
ailleurs, autrement dit, pourquoi, au lieu d'en faire cadeau, on ne les
couvrirait pas avec l'argent d'un emprunl. Ce remboursement ne
serait pas une cause de gene, et serait employe ä poursuivre ailleurs
la lutte preventive contre la famine. C'est ainsi que, dans l'intervalle
des deux famines, une digue fut bätie pour mettre ä l'abri la region
voisine d Hang Keou, ce qui permit ä cette ville de s'y approvisionner
en grande partie; un projet d'irrigation, execute ä l'ouest de Peiping,
donna de l'eau ä une etendue de 6000 hectares de terre, avec le
pouvoir den fournir ulterieurement ä 16'000; on construisit des routes
dans le Kiang Si et le Ho Nan, des digues et des puits dans le Chan
Toung; on arreta enfin un plan d'irrigation pour le Sui Yun. D'autres
travaux considerables furent encore entrepris ä la meme epoque, sous
232

le contröle de la Commission, ä l'aide des fonds fournis par les auto-
rites locales ou des dons recueillis.

Les ventes de graines ä prix reduits, donnerent encore le moyen
cl'utiliser l'argent disponible. Ce Systeme d'assistance avait reussi
dans le Proche-Orient et en Russie. II donna egalement satisfaction
en Chine. Ces ventes furent faites ä des prix legerement inferieurs ä
ceux du commerce, en temps normal. Grace ä une constante attention,
on ne laissa profiter de ces prix que les gens dont les besoins etaient
reels, et encore en limitant les quantites. Le produit de ces ventes
servait de fonds de roulement et permettait de les poursuivre soit dans
la meme zone, soit ailleurs, suivant les circonstances.

Die zweite Transatlantikfahrt der „Caritas /"
Am 5. April 1943 hat die im Dienste des Internationalen Komitees

vom Roten Kreuz stehende «Caritas I» ihre erste Ueberfahrt nach den
Vereinigten Staaten von Nordamerika und zurück, in Marseille beendet.

Sie hat in Philadelphia eine Fracht von 2100 t Liebesgaben
(Lebensmittel, Kleider, Medikamente) und eine ganz beträchtliche Zahl
von Briefpostsendungen aufgenommen, die für die Kriegsgefangenen
und Zivilinternierten in den europäischen Ländern bestimmt ist.

Die «Caritas I» ist das erste Schiff, das durch die im April 1942

gegründete «Stiftung zur Durchführung von Transporten im Interesse
des Roten Kreuzes» erworben wurde und steht ausschliesslich im
Dienste des Internationalen Komitees. Sie ist im schweizerischen
Schiffahrtsregister mit Heimathafen Basel eingetragen, weist eine
Ladefähigkeit von rund 4000 t auf, hat eine Länge von 98 m und legt
durchschnittlich acht Knoten zurück, d. h. sie benötigt ungefähr 20

Tage für die Atlantikiiberquerung.
Die Erkennungszeichen Tür die «Caritas I» sind die gleichen wie

für alle im Dienste des Internationalen Komitees fahrenden
Frachtdampfer. Das rote Kreuz auf weissem Grunde ist an Back- und Steuerbord

angebracht, ebenso an Bug und Heck und, um den Flugzeugen
die Erkennung zu erleichtern, auch auf dem Oberdeck. Am Schiffsrumpf

ist auf beiden Flanken in grosser Aufmachung die Bezeichnung
«C. International» angeschrieben.

Die bei Tag weithin sichtbaren Abzeichen sind nachts durch
Scheinwerfer hell erleuchtet. Die «Caritas I» ist das erste Schiff, das die
beiden schwesterlichen Flaggen, die der Schweiz. Eidgenossenschaft
und die des Roten Kreuzes, über das Weltmeer trägt.

Ein vom Internationalen Komitee bestellter Aufsichtsbeamter
schweizerischer Staatszugehörigkeit begleitet auch diesen
Frachtdampfer und wacht über die genaue Einhaltung der vertraglichen
Bestimmungen, unter denen der Rotkreuzschiffahrt von den
kriegführenden Staaten freies Geleit gewährt wurde.

Die «Caritas I» dient ausschliesslich der Versendung von Liebesgaben

und Briefpost für die Kriegsgefangenen und Zivilinternierten
in den europäischen und amerikanischen Staaten. Bei der Verteilung
der Frachten für die Hin- und Rückreise wird, wie dies bei allen
Unternehmungen des Internationalen Komitees üblich ist, genau darauf

geachtet, dass der Grundsatz der Gegenseitigkeit in keiner Weise
verletzt wird.

Gegenwärtig verfügt das Internationale Komitee über sieben
kleine Frachtdampfer, die der Küstenschiffahrt von Lissabon um die
iberische Halbinsel nach Marseille oder Genua dienen. Diese
Transportschiffe fahren unter portugiesischer, spanischer und schwedischer
Flagge, tragen das Zeichen des Roten Kreuzes, die Inschrift «C.

International» und werden nur von Besatzungen neutraler Staatszugehörigkeit
bedient. Auch diese Fahrten werden alle von einem, durch das

Internationale Komitee entsandten Aufsichtsbeamten begleitet, der
das Laden und Löschen überwacht, die Frachtverteilung auf die
einzelnen Staaten bestimmt und alle amtlichen Angelegenheiten erledigt.

Im Sammelhafen Lissabon treffen die Liebesgaben und
Postsendungen aus den überseeischen Ländern ein, die von schweizerischen

und fremdstaatlichen Handelsschiffen hergebracht wurden. Da
eine Weiterbeförderung auf dem Landweg durch Spanien heute un-
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